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TERTIAIRES

Le Doyen des Instituteurs Canadiens
M. MÉDARD ÉMARI)

(Suite)
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A vie active de Mr Émard couvre près d’un demi 

siècle de l’histoire de l’éducation dans Québec. Il 
fut un des membres fondateurs de l’association des 
instituteurs de Montréal, qu’il présida pendant quel­

ques années. Il fut témoin des luttes parlementaires de l’Uni­
on — à l’époque troublée de la création de notre système 

d’écoles — et le premier encore à profiter de l’imposition de 
la taxe scolaire d’après la loi de 1846, profit très aléatoire 
puisque les habitants des campagnes résistèrent à cette loi. 
Contemporain et collaborateur des Meilleur et des Chauveau, 
Mr Êmard s’est associé à leur œuvre en appliquant chaque 
jour dans la petite école de Saint-Hubert les principes 
pédagogiques préconisés par ces fondateurs de notre système 
d’enseignement.

Avec quelle abondance de souvenirs, avec quelle expression 
juste et précise ce vétéran de l’enseignement primaire parlait 
de la petite école de 1850 à 1870 ! Mentalité des habitants, 
tracasseries suscitées par eux aux commissaires et à l’institution, 
esprit des enfants, méthodes, modes et procédés, organisation 
des classes, personnages officiels ou s’intéressant à la cause 
de l’éducation, sacrifices et dévouement des maîtres et maî­
tresses de ces temps reculés, tout y passait. Monsieur 
Êmard jouissait d’une mémiore très vive et en termes choisis


